
 Sortie ski de rando autour de Wallon : 15-17 mars 2026 
 
Sortants : Carl, Gérard, Olivier, Jean-Marc 
 
Sortie décidée en remplacement du raid Anso-Hecho, mais qui s’est finalement limitée à 4 
participants. Il a fallu prendre en compte les dispos, les conditions et la dispo du refuge. Tout 
s’est réglé le jeudi midi, vu la fenêtre météo qui semblait s’ouvrir après une nième tempête 
hivernale 
 
Dimanche :montée au refuge et tentative à la Badète 
 

 
 
Arrivés au Pont d’Espagne, le dimanche matin, à la limite du chaînage, nous renonçons vite 
aux 2 variantes pour monter au refuge Wallon, car le vent est fort et de nombreux nuages 
défilent sur les sommets.  



 
bon enneigement mais ciel chargé et vent en altitude 

 
le temps s’améliore, le moral aussi après la pause repas 



 

 
Vallon de la Badète à droite  avec la tête de l’Ours, le Chapeau d’Espagne 
 
Nous chaussons dès le départ jusqu’au refuge, avec une petit détour dans le vallon de la 
Badète, sous la tête de l’Ours et le Chapeau d’Espagne. Petit vallon orienté nord, qui garde 
la neige froide, sauf que là il y en a trop. On se relaie pour tracer et on décide de faire 
demi-tour car l’accumulation est importante. Descente dans 60cm de neige froide, ça faisait 
longtemps qu’on n’avait pas eu celà dans nos Pyrénées. 
 
Découverte du refuge Wallon par une partie du groupe,  ultra-confortable, construit en 
extension autour des murs de l’ancienne bâtisse.  

 
 
 



Lundi: tentative au pic de Cambalès et montée au col éponyme 
 

 
 
Journée magnifique, grand bleu bon regel, sauf dans les orientations à l’ombre. Nous 
montons rive gauche du gave de Cambalès jusqu’au grand lac, mais le mur séparant le lac 
du vallon suspendu qui mène au col d’Aragon nous inquiète un peu avec entre 60 cm et 1m 
de neige juste avant s’engager dans la pente à 35°. Demi-tour, nous traversons le lac et 
partons vers le col de Cambalès de l’autre côté du sommet, qui est déjà plus accessible.  

 
pic de Cambalès et col éponyme à droite 



 
Montée vers le col au fond du cirque 
 
Pendant la pause repas avant d’attaquer le col, des avalanches partent sur les pentes sud 
dans les zones chauffées par les rochers. 
On ne s'éternise pas au col et nous revenons pas un itinéraire un peu plus adapté à la 
descente en passant par les lacs d’Opale et la rive droite du gave 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Dimanche: Summit Day, Pene d’Aragon, en aller-retour et retour parking 
 

 
 
Encore plus beau que la veille, pas de vent, mais les pentes du col de la Fache sont déjà au 
soleil quand nous quittons le refuge.  
Montée sans encombre hormis un bottage des peaux que je n’arriverai pas à supprimer 
malgré le séchage et le produit hydrophobe. Seul le gras de jambon aura un effet positif. 
Nous sommes le deuxième groupe au col, entre 2 séchages on nous a dépassés mais le 
groupe ne continue pas de suite vers le sommet ce qui nous permet d'enchaîner vers le 
sommet avec une pente de neige encore immaculée.  
Montée dans le vallon qui ressemble à un half pipe géant puis jusqu’à un petit col séparant 
le Péne d’Aragon de la Petite Fache, et uen dernière montée avec les couteaux assez raide 
jusqu’au sommet : vue magnifique sur le Balaitous, comme la veille, l’Ossau et les hauts 
sommets de l’Aragon, et la Petite Fache (3000m) derrière nous  



 
La team complète au sommet, au fond la Petite Fache et le massif du Vignemale 
 

 
Vue sur Ossau et  Balaitous  
 
Descente un peu soutenue pendant 1h, pour revenir manger en lieu sûr près du gave, au 
cas où les pentes sud commenceraient à purger. Nous récupérons quelques affaires au 
refuge et descendons presque intégralement à skis, hormis quelques zones caillouteuses 
jusqu’au parking. Même si c’est plat, les 2h30 de portage habituel, se sont réduit à 1h de ski 
de fond. 



 
dernière vue sur la montagne depuis le plateau de Cayan 
 

 
Surprise au retour 
 
 



Excellent week-end, paysages magnifiques avec les dernières chutes de neige, partage des 
options et décision collective sur les courses et groupe au top. 
 
 
Les possibilités sont nombreuses  mais sont à concilier avec la météo, le terrain et le 
groupe. La moyenne horaire entre  2 et 3 km/h dans la neige profonde ne permettait pas de 
partir sur des distances trop importantes comme on pourrait le faire au printemps. 
 
 

 
 

 
Cascade du Pont d’Espagne à l’aller et au retour ! 
 


